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Actualités à la chapelle Saint-Thomas 
Zoom … 
D’année en année les archéologues continuent de fouiller, tant le sous sol que les archives de 
la chapelle Saint-Thomas, seuls vestiges en France d’une léproserie médiévale à être fouillés 
intégralement. 
 
Ainsi l’année dernière, deux éléments intéressants sont venus compléter l’histoire du site : 

La plus ancienne mention de la chapelle, daté de juillet 1227, provient d’un acte 
de vente d’une maison à Vieux Port conservé dans les archives de l’abbaye de 
Jumièges, qui comporte l’obligation pour l’acquéreur d’entretenir chaque an-
née une lampe allumée sur l’autel de Saint-Thomas – unam lampadam ar-
dentam ante altare sanctis Thome annuatim 

des morceaux de poteries gauloises qui attestent d’une occupation du site 150 ans 
avant Jésus Christ. 

 

 
Le plus ancien document mentionnant Saint-Thomas d’Aizier, datant de juillet 1227 

(Archives départementales de Seine Maritime) 
 

Un sentier d’interprétation à la fin de l’année 
A la fin de l’année 2006, un sentier d’interprétation, composé de sept stations avec autant de 
panneaux sera installé sur le site de la chapelle. Les visiteurs pourront ainsi partager les dé-
couvertes des archéologues. On y retrouvera entre autres des informations sur le contexte 
historique de la léproserie, l’organisation de celle-ci, les rites et traditions liés au site, les in-
formations fournies par les fouilles et en particulier par l’analyse des ossements... 
 
Une offre spécifique pour les scolaires accompagnera ces panneaux, idée originale pour 
aborder le Moyen Age pour les élèves. 
 
Rendez vous au printemps 2007 pour l’inauguration ! 

Quoi de neuf à la chapelle Saint Thomas ?  


